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TRAVAIL D’EQUIPE ET ESPRIT DE SYNTHESE ; L ’ AVERTISSEMENT AGRICOLE 


L’ avertis soment agricole a pour ambition de donner à l'abonné los éléments }u± 
permettant d'assurer la protection de ses cultures dans de bennes conditions de renta- 
bilité, 

j 

A l'extrême cela implique donc le conseil de non traitement quand le danger est 
nul ou trop réduit pour justifier économiquement une intervention* 

Ainsi le souci d’éviter les traitements inutiles ou dangereux a toujours consti- 
tué l’un des principes majeurs des avertissements* Les nombreuses prises de positions ac- 
tuelles en faveur des interventions raisonnées et la condamnation des traitements "a 
priori”, d’après un calendrier dont donc plus une justification de notre action qu’une 
innovation. 

Encore faut-il remarquer que les campagnes pour la protection de l’environnement 
et la publication de législations visant les y&ux de résidus ont joué un rôle détermi- 
nant dans la prise de conscience que nous enregistrons actuellement. 

Mais il parait beaucoup plus facile de protéger une cul -bore en effectuant de 
multiples interventions qu’en cherchant à limiter au strict minimum le nombre et la con- 
centration des traitements, et l’on peut se demander si l’on ne prend pas un risque en 
limitant les applications* 

Notre propos est de montrer à nos abonnés qui constituent la raison d’être de 
notre station, que nous avons conscience do nos responsabilités et qu’ils peuvent nous 
faire confiance. 

Nos informations ont pour but d’abord de permettre une protection efficace des 
cultures et la production de récoltes répondant aux normes du marché (national et 
étranger), ensuite de limiter, si possible, le prix de cette protection. 

Chaque conseil résulte d’une connaissance aussi parfaite que possible de la bio- 
logie de la maladie ou du ravageur et à ce titre les recherches et les mises au point 
de nos collègues de l’I.N.R.A. sont pour nous des bases indispensables. 

Nos observations portent sur le milieu naturel, les éléments de la flore et de 
la faune, le climat etc..* elles nous permettent d’apprécier les chances d’évolutions 
favorables ou défavorables; les agriculteurs dévoués qui depuis plusieurs années sont 
nos correspondants savent bien l’importance que nous attachons a leurs informations quo- 
tidiennes que complètent los bulletins de la I-Iétéorc logie Nationale. 
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Les élevages et cultures conduits à la station centrale à partir de prélèvements 
effectués dans les diverses régions nous donnent des indications que vérifient nos collè- 
gues détachés dans les départements (l)e Ceux-ci sont en quelque sorte les antennes, les 
correspondants prioritaires et permanents de la station centrale, ils effectuent à sa 
demande ou a leur initiative les observations nécessaires pour éclairer la situation, ce 
sont des super-correspondants dont la responsabilité est engagée en ce qui concerne leurs 
départements respectifs. 

Cela n’empêche pas bien sûr les membres de la station de rayonner dans les dépar- 
tements selon des itinéraires minutieusement fixés et en compagnie, le plus souvent, du 
responsable départemental : l’on apprend ainsi à parler le même langage et l’on choisit 
des jalons communs qui facilitent beaucoup la compréhension dons les moments diffieiles. 

Ainsi se constitue la trame des renseignements sur laquelle se dessine la notion 
du risque et lorsque les dégâts prévisibles sont supérieurs au prix d’un traitement, 
l’intervention est décidée. 

C’est alors que le travail des agents chargés des essais de produits est utilisé. 
Les connaissances relatives aux délais d’utilisation, à la spécificité, aux phénomènes 
secondaires engendrés, h l’action sur les fermentations etc... sont autant de critères 
qui permettent de séla®ticmu9r le produit le mieux adapté à la situation du moment. Il 
est d’ailleurs fréquent de voir conseiller deux produits différents contre le même rava- 
geur eu la même maladie à deux époques ou dans deux situations différentes. 

Derrière ce choix du produit se profile également la législation phytosanitaire 
d’ échanges car l'avertisseur doit tenir compte de la destination probable de la récolte 
et agir de façon à respecter les normes fixées par les pays acheteurs. 

A ce titre, l’information permanente que lui fournit la division des missions 
de contrôle constitue pour lui un phare indispensable. 

Enfin de constants échanges de renseignements s'effectuent avec les autres 
stations, avec les différents laboratoires de l'I.N.R.A. , et avec les techniciens des 
milieus professionnels. 

L’avertissement apparait ainsi comme un véritable travail d’équipe dans lequel 
chacun apporte le meilleur de lui-même. 

Il est évident que tous les techniciens et informateurs grâce auxquels l’avertis- 
sement est élaboré ne peuvent figurer parmi les signataires. 

Dans toutes les stations la signature est donc confiée d’une part à l’Ingénieur 
responsable des avertissements chargé de la synthèse et la mise en forme, d’autre part, 
au Chef de la circonscription ou à son représentant. 

Nous nous efforçons tous de fournir des renseignements vérifiés, sûrs, précis, 
exploitables et nous pensons qu’ils donnent généralement satisfaction. 

Cependant il est probable que certains de nos lecteurs ne sont pas toujeurs en- 
tièrement d’accord avec nous et cela est bien naturel. 

Dans un souci de franche collaboration et d’efficacité nous demandons que s’ins- 
taure alors un dialogue entre l’abonné et l’avertisseur; cela nous permettra de nous 
mieux comprendre et sans doute d’améliorer encore le service que l’agriculteur peut at- 
tendre de nous. 

(l) Voir notre Bulletin de Janvier 1972. 

L’Ingénieur en Chef d* Agronomie 

• • Chef de la Circonscription Phytosanitaire 

” Aquitaine " 
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